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Actualités littéraires

ILS ETAIENT LEGIONNAIRES

Au point où en sont les chosen, il est évident que la

Légion Etrangère ne survivra pas longtemps à la liquida-
tion de l'administration française en Algérie. Peter Simple,
dans le " Daily Telegraph écrit: " Il est probable que
d'ici peu de temps la Légion Etrangère sera perdue dans

la confusion de l'histoire à la suite de l'Armée britannique
des Indes et des légions de Rome. Et il n'est pas

impossible, suivant comment tournent les événements, que
nous viendrons à la regretter

On peut naturellement penser ce qu'on veut de la

Légion: ramassis de mercenaires et de dangereux
aventuriers, ou splendide corps d'élite qui se battit
héroïquement à Bir-Hakeim et Dien-Bien-Phu. Pierre Mac
Orlan, dans un captivant petit livre qu'il composa il y a

vingt ans à la gloire de la Légion, observait: " La plupart
des aventuriers de notre temps sont des irréguliers en

marge de la société. Le premier pas vers l'aventure

romanesque, c'est de rompre avec les lois sociales. La
plupart des héros de l'aventure illégale se créent d'assez

jolies situations, mais en qualité de personnages de

roman. L'aventure militaire occupe un champ plus
restreint parce qu'elle est honorable et que l'honneur
social s'allie de moins en moins avec la fantaisie. Le
légionnaire représente assez bien le type de l'aventurier
militaire. Il connaît la grandeur et la servitude militaires,
mais il connaît également la contre-partie des vertus dont
il est le gardien fidèle ".

Et encore: " On va à la Légion pour des causes qui
appartiennent à la renommée farouche de l'aventure et

parce que l'attrait d'une poésie, souvent créée par des

personnages inquiétants et dessinés selon les désirs secrets

des aventuriers, est plus puissant que l'intérêt estimé selon

les lois de la vie civile ".
* * *

Nous avons eu en Suisse romande deux légionnaires
qui furent aussi poètes. C'était d'abord Arthur Nicolet, le

Jurassien, qui écrivit " L'Oeil de Bronze " et " Mektoub "
dans une langue verte et magnifique, et qui chantait:

Légz'on«az're,

Fzez/x z/romaz/azre,

Gnenx z/é/zozmaz>e\

//«Ht en cow/enr,

F/nenx corsaire,
Fz's/onnaz're,

/nzagz'naz're,

/oyezzjc /zafi/ezzr/

Nicolet, mort trop tôt, était un bonhomme exception-
nel, qui avait le talent d'un Céline et d'un Rabelais, et

l'âme d'un poète, chantant sa terre, ses rêves et ses

déceptions, l'amitié, et l'amour pour son père, sa fille,
pour sa femme:

7oz eytzz /n'as Zoz/Z donné, /'/lmoz/r et /'Espérance,
La jez/nesse eZ /es //ezzrs dans /es vignes de France,
(9 Ma/y'o/az/ze, o mon /Inzozzr,

Sois Zoz/yoz/rs ce//e en zyzzi ye re/roave ma Se//e,

F/ezzrie, et soarianZe, ironizyae eZ refie//e,

dzzscya'azz y'ozzr des ZVz/iZs eZ des /ozzrs/

L'autre légionnaire, Fernand Louis Gavillet, c'était

un ami. Dans sa boutique du pittoresque et vieux

quartier de la Cité, à Lausanne, que d'heures mémorables

avons-nous passées avec lui! Au contraire des écrivaillons
de salon, des lauréats de prix truqués et des conformistes

constipés. Gavillet avait du coeur, du ventre et de la

cervelle. Ses " Poèmes Sahariens " sont parmi les plus
beaux que je connaisse. Sa " Lettre à mon Fils " vaut

pas mal de pages de Maurois. Et son "Jeu du Monde"
est un livre de chevet, comme les ouvrages d'Alexis
Carrel.

Editeur, imprimeur, libraire, Gavillet avait un goût
très sûr, mais ce poète n'était pas fait pour notre époque.
Ce légionnaire au coeur d'or était un homme d'une race
de plus en plus rare aujourd'hui, un chevalier du moyen
âge qui avait le respect de l'honnêteté, de la vérité et de la
grandeur.

P. F.
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